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Mes expériences a v a ie n t b u t  de dém o n tre r la  présence de l ’h ép arin e  dans 
les m astocy tes m êm es, à la  différence des expériences rapportées ju s q u ’ici p a r  
la  l i t té ra tu re  et qui é ta ie n t po u r la  p lu p a rt des expériences in  vitro.

Holmgren, W ilander (4, 5, 6, 7), pu is Jorpes  (8) s’occupaien t à fond  de 
la  p rodu c tio n  d ’héparine des m astocytes. Ils p a r te n t  de la  réflex ion  que, d ’une 
p a r t ,  les granules des m asto cy tes  se co loren t m é tach ro m atiq u em en t p a r  la 
to lu id ine, ce qui p rouve —  si on tie n t com pte des expériences de L ison  (9) —  
que les m astocy tes co n tien n en t u n  po lysaccharide a y a n t des liaisons d u  ty p e  
este r su lfurique ; d ’a u tre  p a r t ,  qu ’on a réussi à p ro d u ire  de l’héparine des tissus 
riches en  m astocy tes (p. ex. de l ’ao rte  de la  vache).

Ces données n ’e x p liq u en t tou tefo is pas com plè tem en t le fa it que les g ran u ­
les des m astocy tes c o n tien n en t de l’héparine.

H irt (3) a co n sta té  que  les granules colorés p a r  la  try p a flav in e  e t  exam inés 
sous le micioscope lum inescen t deviennent lum inescen ts sous l ’ac tio n  d’une 
lum ière  UY de la  m êm e longueur d ’ondes que le com plexe crista llin  héparine- 
try p a fla v in e  in  vitro.

J ’ai fondé mes investiga tions sur tro is  données b iochim iques :
1° Jorpes m en tionne que le com plexe héparine-to lu id ine  est u n  p ré c ip itâ t 

m étach rom atique, inso lub le  dans l’eau.
2° Selon Abderhalden, Oppenheimer e t Burdon  (10), l ’héparine es t l ’in h ib i­

trice  spécifique de la  try p ta s e  de sérum  sanguin  (séro-trypsine). P a r  conséquen t, 
en réd u isan t la  try p ta se  à u n  é ta t  d ’inaction , l ’h ép arin e  joue  dans le  sang  le  rôle 
d ’une a n titry p ta se  e n tra v a n t  la  ca ta lyse  de la  tran sfo rm atio n  du  com plexe 
try p ta s e  —  Ca '-phospholipo ïde, c’est-à-dire de la  p ro tro m b in e  en tro m b in e .

3° Gerendás (1, 2) a exam iné le fa it que le  p ré c ip itâ t m é tach ro m atiq u e  
de la  liaison héparine-to lu id ine  cesse sous l ’ac tio n  de l’h istam ine  lo rsq u e  l’h is­
tam in e  libère la to lu id ine qui recouvre alors sa couleur bleue orig inaire.

Méthodique

Nous avons fait une mince préparation membraneuse du tissu conjonctif de la peau dor­
sale d’un rat ; et, aprèes fixation au-dessus de la flamme, nous l’avons colorée en partie par 
la solution aqueuse 0,5 p. c. de toluidine, en partie par la solution d’hématoxyline d’après Barta.
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1° A l’é ta t  n a tif , e t  colorées p ar l’hém ato x y lin e  selon Barta  (sans diff.), 
les  m astocy tes ne m o n tre n t p as  de granu lations sem blables à celles q u ’on observe 
e n  cas de coloration p a r  la  to lu id ine . J ’appuie  c e tte  assertion  sur des observations 
à  l ’éclairage à fond no ir. E n  exam inan t sous l’éclairage à fond  no ir une  p ré p a ra ­
t io n  n a tiv e  ou colorée se lon  le  procédé de B arta, on ne p e u t c o n s ta te r  dans les 
m as to cy te s  aucune s tru c tu re  granulée. O n n ’y  v o it que la  lim ite  cellu laire e t 
le  n o y au . Cela signifie q u e  la  cellule ne co n tien t pas de corpuscule ( organellum)  
su scep tib le  de p rovoquer d an s  l’espace u n  phénom ène de T yndall. Sur une  p ré p a ­
r a t io n  colorée p a r de la  to lu id in e , les granules ap p ara issen t dans les m astocy tes 
co m m e a u ta n t de co rpuscu les lum inescents, ce q u i signifie que les granules on t

Fig. 1.
Préparation membraneuse conjonctivale de rat. 1 mastocytes, 2 capillaire. On ne voit pas de 

granules dans les mastocytes. Hématoxyline selon Barta. Grossie 350 fois.

u n e  suface in d ép en d an te , respectivem ent que le  pouvo ir de ré frac tio n  de la 
su b s ta n c e  des granules d iffère  de la  capacité  de ré frac tio n  de la  su bstance  env iron­
n a n te .  P a r  conséquent les granu les des m astocy tes son t des a rte fac ts  dus à l ’ac­
t io n  de la  to lu id ine . C e tte  fo rm ation  de p ré c ip itâ t m é tach ro m atiq u e  in tra ­
ce llu la ire  est l’éq u iv a len te  de celle du p réc ip itâ t du  com plexe héparine-to lu id ine , 
p ro d u it  in  vitro. (F ig . 1 e t  2.)

2° J ’ai choisi p o u r p o in t de départ ce tte  hypo thèse  de tra v a il  que, si les 
m asto cy te s  con tin n en t de  l’héparine, elles ne sau ra ien t ê tre  digérées dans une 
so lu tio n  de trypsine  d ’u n e  concen tra tion  donnée, qu i digère avec facilité  la  
p ré p a ra tio n  m em braneuse  conjonctivale ; car l ’héparine q u ’elles con tien n en t 
e s t  u n e  a n titry p ta se  e n tra v a n t  l’action  de la  try p s in e . A cet effet, j ’a i placé
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les p rép ara tio n s m em braneuses dans une  so lu tio n  de concen tra tion  m in im a  
e t d ’une p H  op tim a, qu i se m e t à digérer la  con jonc tive  au  bou t de 20 m in u te s . 
La d igestion  av a it lieu  à 37 degrés cen tig rades, d an s un  th e rm o sta t.

Le contrô le  de la  d igestion  accom plie p a r  la  so lu tion  de try p s in e  é ta i t  
fa it à  l ’aide d ’étro ites bandes de film développées e t desséchées à l ’av a n c e , 
e t d o n t l ’ém ulsion de gélatine est digérée sans peine p a r  la  trypsine . Le to n  de

I

Mastocytes 
Fig. 2.

Préparation membraneuse de rat. Toluidine. Éclairage à fond noire. Grossissement : 350 fois. 
Les mastocytes sont saturées de granules luminescents.

la  couche gélatineuse re stée  sur le film après la  d igestion  est illustrée p a r  la  fig. 3. 
L a digestion  de la  p rem ière  bande de film de la  fig. 3 d u ra it en réalité  d ix  m in u tes . 
Sur la  figure, elle n ’es t pas encore com m encée. L ’ém ulsion est in ta c te , au cu n e  
différence de tons ne p e u t ê tre  constatée. L a deuxièm e bande de la  m êm e figure 
é ta i t  exposée p e n d a n t 20 m inutes à la d igestion . L a  digestion est com m encée, 
on p e u t évaluer la  différence des tons. L a tro isièm e bande de film é ta i t  d igérée 
p e n d a n t 30 m inutes. L a  couche d ’ém ulsion m an q u e  to u t  à fa it, la  d igestion  e s t 
com plètem ent te rm inée .

Sur une p ré p a ra tio n  placée dans une so lu tion  de trypsine  ainsi concen trée  
on  p e u t observer ce q u i su it :

Sur les p a rtie s  de la  p rép ara tio n  m em braneuse  qui sont ex em p tes  de 
m asto cy tes , on ne v o y a it plus, après 30 m in u tes  de digestion, aucune co lo ra tion  
p a r  to lu id ine ; p a r co n tre , dans le sec teur riche  en  m astocytes, ce ne so n t pas
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seu lem en t les lab ro cy tes  qui se co loren t b ien  : la  substance des tissus env iron ­
n a n ts  m o n tre  le  m êm e phénom ène. O n p e u t  exp liq u er celui-ci p a r  la  circons­
ta n c e  que dans les secteurs exem pts de m a s - ocytes, les stru c tu res  tissu laires 
superficielles se so n t changées sous l’ac tio n  de la  try p sin e . L a surface s tru c tu ra le

Fig. 3.
Bandes de film dont l’émulsion est digérée par de la trypsine 0,03 p. c. /-pendant 10 minutes ; 

//-pendant 20 minutes ; ///-pendant 30 minutes.

ainsi changée n ’est p lus capable  de lier de la  to lu id ine . Dans les régions riches 
en  m asto cy tes , l ’a c tio n  a n titry p tiq u e  s’e s t fa it  v a lo ir ; la  conséquence en  est 
que  la  try p s in e  n ’a p u  exercer son ac tion  de décom position  sur la  surface s tru c tu ­
ra le  ; a insi, la  co lo ra tion  de to lu id ine s’es t b ien  m ain tenue dans ce sec teur. 
(F ig . 4 e t 5.)

Cela p rouve  que  les m astocytes co n tie n n e n t un  inh ib iteu r de try p sin e . 
I l  e s t à rem arq u e r que  c’est su rto u t la  paro i des cap illa ires et des p e tits  v a isseau x  
qu i conserve son pouvo ir de lier de la  to lu id in e  après la  digestion accom plie 
p a r  la  try p s in e , c’est à dire que les paro is des p e ti ts  vaisseaux e t des capillaires 
so n t im bibées d ’u n  m ucopolysaccharide sulfoné a y a n t un effet a n titry p tiq u e .

3° J ’ai placé u n e  g o u tte  d’eau su r u n e  p ré p a ra tio n  m em braneuse colorée 
p a r  de la  to lu id ine , e t, sous contrôle m icroscopique, j ’y  ai dissous quelques 
g o u tte s  d ’h istam ine  crista lline  dans le vo isinage d ’un  groupe de m asto cy tes .
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E n  quelques secondes, les m asto cy tes  se décolorèrent. L a  décoloration  consiste 
donc essentiellem ent en ce que  la  substance granuleuse p erd , sous l’ac tio n  de 
l ’h istam ine , sa capacité  de lie r de la  toluidine. C’est en  conséquence de ce fait 
que  les m astocytes se décoloren t.

Fig. 4.
Préparation membraneuse conjonctivale digérée 20 minutes durant. Toluidine. Grossie 150 fois 

Les mastocytes se colorent bien. Le tissu environnant ne se colore pas.

Fig. 5.
Préparation membraneuse conjonctivale digérée par de la trypsine pendant 30 minutes. Grossie 
100 fois. Les mastocytes se colorent moins intensément, la paroi du capillaire est colorée, le 

tissu conjonctival environnant est resté sans coloration.

Conclusion
Les fa its  que (1°) sous l ’in fluence de la to lu id ine, u n  p ré c ip itâ t m étachro- 

m a tiq u e  in tracellu laire  se p ro d u it dans les m astocy tes ; (2°) que la  substance 
pro top lasm ique de celles-ci résiste  à la digestion p a r la  try p sin e  ; (3°) que les 
granules des m astocy tes orig inairem ent colorés de to lu id ine  se décoloren t sous
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l ’a c t io n  de l’histam ine —  so n t a u ta n t de p reuves p rop res à exp liq u er com plè­
te m e n t  la  présence du  c o n te n u  d ’héparine des m astocy tes.

Résumé
Nous avons utiljsé les données trouvées dans la littérature biochimique de l’héparine 

comme des réactions histochimiques afin d’identifier l’héparine dans le protoplasma des masto­
cytes. En voici les résultats :

1° Les granules des mastocytes sont des artefacts produits sous l’influence de la toluidine.
2° La substance protoplasmique des mastocytes résiste à la digestion par la trypsine.
3° Les granules d’une mastocyte colorés par la toluidine se décolorent sous l’action de 

lhistamine.
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О НОРМАЛЬНОЙ ГИСТОЛОГИИ ТУЧНЫХ КЛЕТОК 
Л. Хорват 
Р е з ю м е

Целью опытов автора было доказать непосредственное присутствие гепарина в 
тучных клетках. Опыты были проведены на основании трех биохимических данных :

1. Иорпес (Jorpes) сообщает, что комплекс гепарин-толуидин является метахрс- 
матическим осадком, который не растворяется в воде.

2. Согласно Абдергальдену, Оппенгеймеру и Бурдону, гепарин является спецк- 
фичическим ингибитором триптазы сыворотки крови (serum trypsin).

3. Герендаш занимался вопросом о прекращении метахроматического осадка 
гепарин-толуидин соединения под влиянием гистамина.

Автор использовал вышеупомянутые три биологические данные в качестве гисто­
химической реакции при тканевых препаратах.

Методика : Автор приготовил из клетчатки спинной кожи крысы тонкий пленоч­
ный препарат и после фиксации над пламенем окрасил его, отчасти 0,5% водяным раст­
вором толуидина, а отчаста раствором гематоксилина по Барту.

Результаты :
1. Зернышки тучных клетск представляют собой артефакты, возникшие под влия­

нием толуидина.
2. Протоплазматическсе вещество тучных клеток не подается пищеварению трип­

сином.
3. Зернышки окрашенных толуидиной тучных клеток обесцвечиваются под влия­

нием гистамина.
Эти явления служат такими доказательствами, которые полностью подтверждают 

содержанке гепарина в тучных клетках.
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